
Retour au menu
-, 

Earias i11su.la11a Boisd. (Lep., N octu.idae) 

ET SES PARASITES SUR 
DANS LA RÉGION 

Abutilon asiaticzu11 L. (Malvaceae) 
SUD-OUEST DE MADAGASCAR 

par 

J. PEYRELONGUf * et J. P. BOURNIER* 

RESUMÉ 

A. asiaticum et. dans une moindre mesure. A. îndicum hébergent E. insular.a pendant toute ran!"èe à Tuléar. Quatre 
parasites des larves ont été isolés et é'evés : Agathis sp (Hymen., Brai!onidre), Chelonus sp. (Hymen., Braconidre), Aclia 
sp. (Dtpt., Tachinidre) et Ex:orista n.sp. (Dipt., Tachinidœ) ; leur biologie est ,nd;quéa. Un parasite de nymphes est présent : 
Brachymeria sp. L'hyperparasitisme de Perilampus sp. est signalé 

Earias i11sula11a (Boisd.J est un des principaux. dé­
prédateurs du cotonnier à Madagascar. Les dégâts 
qu'il occasionne à cette culture portent surtout :;ur 
les organes .tlornux et fructifères. 

On rencontre, d'autre part. cet inst!cte tout au long 
de l'année, en milieu naturel, sur plusieurs plantes­
hàtes de ]a famille des Malvacées des genœs Abu­
tilon et Hibiscus. 

Dans la plaine de Tuléar, on trouve plusieurs 
espèces d'Hibiscus mais surtout A.butilon asiari­
cum L. et. Abutilon indicum Dom. Ces deœ{ espèces 
hébergent E i11sula12a, mais la première avec des 

capsules plm grosses que l'autre semble mieux 
convenir à cet in3ecte. 

Pèndant quatre annees, de 1970 à L973, nous avons 
ramasse des larves d'E. instrLaua sur ,t asiaticum 
pour les besoins du laboratoiœ. Tout au long de 1971 
et l 972 nou-; avons procédé à des ramassages systé­
matiques hebdomadaires. 

Nous avons noté des tluctuations dans la floraison 
de la plante-hôte ainsi que dans les populations 
d'E. insulci11a et dans celles de ses parasites larvaires. 
Cette enquête a èté réalisée dans la plaine de Tuléar 
à voca tian cotonnière. 

MÉTHODES ET MATÉRIEL 

Appartenant à la fami1le des Malvacées, A .. asia­
ticum est une plante annuelle ou pérenne. Nous em­
prunterons sa. description à HUMBERT l3 l : " Tige 
pubescente et veloutée comme les feuilles qui sont 
grandes, ovées-cordées, irrégulièrement dentées-cré­
nelées, à 7-9 nervures palmées à la base. Les fleurs 
axillaires, pédonculées ont une corol1e jaune. Les 
fruits extrêmement velus et hirsutes sont globuleux 

' mais tronqués et même un peu ombiliqués au som­
met. Les carpelles sont elliptiques avec un angle 
accuse au sommet. " 

Cette plante est extrêmement commune dans la 
plaine dè: Tuléar ; on la rencontre en bordure des 
champs et des chemins, k long des canaux et dans 

'' Entomologistes à la Station principale de: Tuléar, 
B.P. 97, Madagascar. 

lès friches. Elle se plait particulièrement dans les 
terres alluvionnaiœs irriguées de la plaintè où ellè 
vit de façon pérenne. Sur ks terres plus sableuses 
elh:: est souvent remplacée par A. iudicwn qu't semble 
moins exigeant. 

Les observations sont effectuées sur plants 
d'A. a.siaticum immédiatement après leur arrachage: 
les tleurs sont comptées ; lès capsules vertes sont 
examinées une à une ; les larves vivantes d'E. insu­
lana. àgêes au moins de 3 à 5 jours ( deR'éième stade 
larvaire) c';ont denombr~es puis mises en élevage sur 
nourriture artificielle. Le milieu artificiel utilisé est 
très voisin de œlni mis au point par PmTO-GT et BUES 
é:TI 1970 {ÏL 

En moyenne, 340 plants d'A. asiaticmn ont ainsi été 
contrôlés et L 300 larves d'E. i11suhma mises en éle­
vage chaque mois. 
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Les larves ainsi co1lectées sont réparti.es par 
groupes de lO individus d'âge sensiblement iden· 
tique, dans des boites de polystyrène type ,: boite à 
cartes"; une aération grillagée est pratiquée dans 
le couvercle de la boite. Les chrvsalides sont récol­
tées sur un papier ,. ménager " -gaufré placé dans 
1a cage; elles sont ensuite transEè:ees dans des 
éclosoirs à adultes. 

Chaque jour les pupes libres des parasites issus 
d' E. insu/ana sont prêlevées dans les éclosoirs ainsi 
que les adultes d' E. insulana et des parasites. 

L'élevage est conduit dans nne salle climatisée à 
25" C ± 1" C et 70 ° ,i :±: H) '\; HR. La photopériode est 
de 11 heures: pendant la nuit une veilleuse reste 
allumée. 

Des ramassages d'œufs et de chrysalides dE. insu· 
!ana ont également été fait; sur .4. asiaticum à dif· 
férentes époques de l'année. mais pas d'une façon 
systématique. 

t'c 

mrr,. 

150 -

100 -

50 -

F M A M J 

Cot. Fib. Trop., 1974. vol. XXIX, fasc. 2 

Climatologie 

La plaine de Tuléar arec une plmriométrie 
moyenne annuelle de 350 mm (moyenne sur 15 ans}, 
a un ciimat semi·aride, tempéré toutefois par le 
voi5inage de la mer. L'humidité relative moyenne 
est assez élevée ( de 70 à 30 ° o1) et ne descend pas 
au.desso-.15 de 45 Oô dans le courant de la journée. 
Les températures moyennes mensuelles sont de 27·C 
à 32"C pour les maximums et de 14'C à 23'C pour 
les minimums. L'insolation. importante, descend 
ran::men': en dessous de 280 heures par mois. 

Les principales données climatiques de ces deux 
années sont reprises dans la figure 1. 

Un réseau important de canaux. permet d'irriguer 
la plaine alluvionnaire d'octobre a aoùt. Aussi, les 
cultures de cotonnier, de ma'is. d'arachide, de pois 
du Cap et les plantes potagères peuvent se succéder 
presque sans interruption. Toutefois, la campagne 
cotonnière débute en novembre et se termine fin 
juillet. 

A S O 1': D 

Fig. L - Station dè Tul,;ar (Madagascar 1, 

Temperatures "t pluviomètries mensuelles moyennes pour 1971 et 1972. 

R13SULTATS 

Dans la figure 2 est noté pour les différents mois 
de l'année le nombre de fleurs par plant d'A. asiati­
cwn au moment de l'arrachage. On remarquera que 
l'on peut trouver toute l'année des plantes en fleurs 
et en particulier en féwier, mars et avril. Par contre, 
en novembre et décembre. à 1a fin de la période 

sèche, la floraison est moins importante. 

On comprendra donc qu'.4. asiaticum soit un réser~ 
voir permanent d'E. i11Suimia puisque toute l'annee 
cette plante met à la disposition de l'insecte les 
capsules \'ertes qui sont nécessaires pour nourrir 
ses stades larvaires. 
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mentent de janvier _à aoùt avec un léger fléchisse­
ment en période froide (mai-juin) et en fin de pé­
riode sèche à partir de novembre. La baisse de 

............ nb de fleurs/ Abulilon. populations d' E. bzsula11a sur .4.. asiaticum en avril­
mai-juin peut être attribuée à l'attractivité des 

''•···\. 

-- • d'E.insu!anar .. champs de cotonnier en pleine capsulaison à ce 
moment-là, ou à l'int1uenœ des traitements effectués 
contre cet insecte sur cette même culture. 
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Fig. 2. - Nombre de fleurs et d'E. insu/ana 
.sttr A. asiaticum au cours des années 1971 et 197.2. 

Dans la figure 2 est également consigné le nombre 
moyen de larves vivantes d'E. insulana récoltées par 
plant d'Abutilon au. cours des divers mois. On re­
marquera que les populations de cet insecte aug-

Tableau l. - Pourcentages 

Il est à noter également que nous n'avons jamais 
trouvé à Tuléar d'E. biplaga sur A .. asiaticum, ce qui 
semble confirmer, vu la stn1cture peu aqueuse de 
sa capsule, que cet insecte a une préference pour 
des organes fructifères moins "secs" [PEARSON (6")]. 

E. i11sulana. au contraire, semble préférer les cap­
sules d'A.. asiaticwn, tout au moins pendant 1a saison 
humide ; on le rencontre toutefois en décembre­
janvier (début de la campagne) sur les tiges du 
cotonnier, au moment oü A. asiaticum fleurit peu. 

Parasites larvaires d'E. il1sula11a 

Les ramassages systématiques (tabl. 1) ne s'appli­
quent qu'aux larves vivantes d'E. insulana, âgées au 
moins de plusieurs jours, soit au deuxième stade 
(ce paragraphe n'intéresse que les parasites larvaires, 
les parasites occasionnant une paralysie de la larve 
étant exclus). 

Au total, quatre parasites ont été obtenus: 

deux majeurs : 
- .4gathis sp. (Hyll!w., Braco11idae), 
- Actia sp. Wipt., Tachùûidae); 

deux mineurs : 
- Chelonus sp. (Hymen., Braco1lidae), 
- Exorista sp. (Dipt., Tachiuiidae) (détermination 

MESN"IL). 

de larves d'Earias insulana 
récoltées sur Abuti.Ion asiaticum er parasitées. 

Lots de larves Nb adultes Nombre de larves d'E. insula11a parasitées par 
d'E. insulana étudiés E. insula11a 

Epoque Quantité 
obtenus 

C!telomts Actia Exori:ita Total Agarhis 
1971-1972 il" . 0 

0. 
0 % ÙiJ où Qn 

Janvier 2 910 45,0 0,8 1,8 l,9 0,3 4,8 
Février 3 232 45,8 4,2 0.4 1,8 0,3 6.7 
Mars .... , ... , 4123 46,4 12,5 1,0 1,3 0,3 15,l 
Avril 3 774 36,6 15,3 1,0 3.3 1,0 20,6 
Mai .... , .. , .. 2595 29,1 15,7 0,..1 4,0 0,1 20,2 
·ruin 3478 21,0 21,9 1,1 4,4 0 27.4 
Juillet 3 982 25,6 20,3 0,9 6,5 a 27,7 
Août ..... ~ ~ ' .. 2857 14,7 15,0 1.1 6,5 !) 22.6 
Septembre 3 271 13,3 9,2 1.3 12,8 0 23,3 
Octobre 4414 

1-

33,5 7,3 0,6 sa 0 16,8 .~ 
Novembre 4158 36,9 8,3 1,1 11.2 0 20,6 
Décembre .. 3 984 40,2 4,2 1,5 6,9 0,7 13,3 

Moyenne 
mensuelle. .. 3565 34,0 11,2 1,0 5.8 0,2 18,2 
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l'lymenoptez•a, Braconidae 

- Agat?zis sp.: anciennement Bassus mcsoxm1tlzus; 
il semble le plus important puisqu'il arrh·e à "[)ara· 
siter 20 °·o des larves récoltées. Parasite solitaire des 
lar\'es, il sort de la cheniUe après que celle.ci ait 
tissé son cocon (95 °o des cas) et nymphose à l'intè· 
deur de ce dernier. 

Sa vie lan·aire est de 10 à 12 jours. 

Sa vie nymphale est de 8 à 10 jours. 

Aussi semble+il que les larves soient -parasltees 
pendant le premier ou le deuxième stade. 

Ce parasite. bièn que présent toute l'a:1née, est 
plus actif d'avril à août et po:u important de dJ. 
œmbre à fèvrie,._ 

- Clielonus sp. : parasite soli.taire de la larve 
d'E. i12sula11a ; comme Agatliis sp.. il sort Ie plus 
souvent de ]a chenille après formation du cocon et 
chysalide également dans œlui-cL Les larves sont 
parasitées au cours du premiet' ou du deu.'<:.ièroe 
stade larvaire. 

Cot. Fib. Tro-p., 1974, vol. XXIX, fasc. 2 

Présent toute l'année, il est toutefois d'une im, 
portance m1mme puisqu'il n'affecte pas J % des 
larves récoltées. 

Diptera, TacliÎlliidae 

- A.ctia sp.: chaque larve d'Earias peut héberger 
dé 1 à 5 Actia, 1a plupart da temps 2. Les larves 
d'A.ctia sp. sortent des chenilles d'E. ins11la11a du 
lroisiéme-quatrième stade. rarement de chenilles 
ayant commencë à chr::vsalidèr. 

La pupaison s'effectue à l'extérieur, mais seuk· 
ment 70 °o des pupo:s donnent des adultes. Aussi les 
chi1:res donne.; dans le tableau l pour ce parasite 
ont·ils éte:i ajustés pour obtenir lè nombœ de 1arves 
d'E. b1sulafla parasitét!s. La vie larvaire et nyml)hale 
de cet inst)cte est de l'ordre de lS à 22 jours. 

- Exorista n.sp. (_détermination MES1"~L-l" 

Parasite solitaire de la larve d'E. i11sula11a, l'adulte 
est obtenu, soit avant. soit le plus souvent après la 
formation du cocon par la larve d'E. i11sula1w. Son 
importance est très faible: 2 °,i des larves récoltées. 

DISCUSSION 

Dans nos élevages d'E. i;;sulana sur milieu artifi­
ciel, en isolant les larves une par une, le pourcen­
tage de mortalité est génàalem,~nt de 5 a 1G c 1 

(élevage depuis l,::. stade néonate jusqLt'à l'adulte). 
Cette mortalité se situe la plupart du temps au pre-­
mier .stade et provi.ent d'ua défaut de µrise de nour· 
riture. 

Dans les élevages pratiqués avec des larves récol· 
tées sur capsules d'A.. asiaticum et ayant atteint au 
moins le deuxième stade, b mortalité aurait dù ètre 
réduite. Or, nous constatons qu'elle varie de 40 à 
65 oa, avec une moyenne de ~il"'~ si l'on deduit b 
mortalitè provoquée par les parasites. 

Cette mortalité résiduelle semble ètre dll'.è: à plu-
5fours causes: 

- à [a manipulation lors du ramassage : 

- à l'élevage par groupes de li) larves ; 

- aux maladies bactériennes contractees dans les 
capsules d'A .. asiaticwn t_E. im;uiana est très sen. 
stble à ce type d'infestation), et ceci bien que 
nous n'ayons constate aucune épizootie lors de 
ées dem: annès d'enquète ; 

- à la moindre résistance des larn:s parasitées; 
- à l'évolution partielle dès larves parasitees; 
- au superparasitisme:: dû r, une ou plusieurs es-

pèces de parasi.tes cités; 
- à l'hyperparasitisrne dù en particulier à P erilam, 

pus sp. que l'on rencontre surtout en aoùt-sep­
temlJre et qui pourrait expliquer la fort;:; morta-

(a·'i La description de la nouvelle esp.èSe sera publiée 
pai.· MESNIL 

lité observée a cette èpoque ; Perilampus sp. 
émergeant des chrysalides d.'E. in.sulana assez 
tardivc~m':)nt. nous n'avons pu en noter l'impor. 
tance. 

Il semble donc q_ue lès pourcentages de parasi­
tisme que nous avons notès dans le tableau 1 soient 
des minimums. 

Parasites des œufs et parasites des 
nymphes 
Des rnmassages d'amfs et de chrysalides d'E. in­

slilmw.. sur A.. asù.1.tic;.mz ont ètè faits à différentes 
périodes de l'annëe. Les œufs récoltés étaient le plus 
souvent situés sur les capsules et les bractées. Le 
nombre d'œufs pondu.; par capsule peut aller jus­
qu'à 5. La grande mr,jorîtè des œufs donne des 
larves; q_uelques-uns ne sont pas fècündé;;. .'.:fous 
n'avons iamais trouvé dans ta plaine de Tuléar 
d'œufs pàrasités ; les jeunes chenilles néonates, 
mises en élevage. évoluent normalement. 

Cette absence de parasite d'œufs, en particulier de 
Trichogrammatidae, signales dans d'autres régions 
du monde -sur E. insulana.. peut ètre due à. la forte 
pilositd des capsules d'.t. aslaticwn. 

Les chrvsalides d'E. ùzsuia.na trouvées sur A.. asia· 
ticwn étaient générakment situées. soit sur lès tiges, 
soit sur !es branches. à une hauteur au·dessus du 
sol comprise entre 10 et 60 cm, le plus souvent entre 
to et 30 cm. Cette recherche des chrysalides est 
èXtrèmement Iongut:: et n'a pu ètre faite avec toute 
l'ampleur désirée. Toutefois, en dèl1ors des µarasites 
déjà nommès, nous ayons obtenu des adultes de 
Brachymerùr sp. Ce parasite solitaire de nyroµhes 
a été obtenu à toutes les époques de l'année. 
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CONCLUSION 

A .. asiat1cum s'est révélé être un réservoir perma­
nent d'E. insulana. 

Quatre parasites larvaires et un parasite de chry­
salide ont êté dénombrés. 

Aucun de ces P.arasites n'est susceptible d'annihi­
ler les populations d'E. i11sula11a sur cette plante ; 
s"'uls, Agatllis sp. d'avril à août et Actia sp. d'aoùt a 
novembre peuvent les limiter. 

Il serait possible d'envisager certaines mesures 
pour limiter les populations d'E. lnsulana sur coton­
nier en agissant sur celles vivant sur A. asiaticum 
pendant l'inter-campagne cotonnière et en saison 
chaude et humide : 

- Destructlon dans la mesure du possible des 
peuplements d'A. asiaticmn dans ]es zones coton­
nieres. 

- Introduction, élevages et lâchers des parasites 
suivants ayant été signalés dans d'autre pays sur 
E. i11sula11a ou qui peuvent être susceptibles de le 
parasiter: 

o Trlclwgramma spp. parasites des œufs signalés 
en Egypte et aux Indes ; 

Ill A.pameles diwrs signalés en Afrique sur larves ; 

o HabrobracoH hebetor existant déjà à Mada­
gascar. 
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SUMMARY 

A. asiaucum a11d to a le.sser extem, A. inclicum 
l!ost E. insulana ail the year round at Tulear. Four 
parasites of the larvae have bee11 isolated and reared: 
Agathis sp. (Hymen., Braconidae), Chelonus sp. (Hy­
men., Braconidae), Actia sp, (Dipt,, Tachinidae) and 

Exorista n. sp. (Dipt., Tachinidae); tlteir biology is 
indicated. A. parasite of pupae is present: Brachy­
mena sp. Tlze llyperparasitism of Perilampus sp. is 
reported. 

RESUMEN 

A. asiaticum y, en grado 1ne11or A. indicum, alber­
gan E. insulana durante todo el ano e.n Tulear. 
Cuatro parasitas de larvas haH sida aislados y cria­
dos: Agathis sp. (Hymen., Braconidae), Chelonus sp. 
(Hymen., Braconidae), Actia sp. (Dipt., Tachinidae) 

y Exorista 11.sp. rDipt .. Tadmidael; se ù1dica su bio­
logia. L:n pardsito de ninfas se encuentra presente: 
Brachymeria sp. Se indica rnmbiéu el hiperparasi­
rismo de Perilampus sp. 


